
Obscurantisme  bleu,  blanc, rouge:
une orthographe aux couleurs de la France 

Dans la mesure où "le savoir, c'est le pouvoir",   les 
détenteurs de pouvoir de nos grandes tendances 
politiques s'entendent parfaitement sur la même idée 
de base:  "Y a trop de gens qui  veulent trop en 
savoir".  

Cette entente sur un objectif commun obscurantiste 
explique tous les déboires de l'école française depuis 
la fin de l'école de Jules Ferry, vers 1960.

Pour écarter les français des savoirs fonctionnels, qui, 
eux et eux seuls, sont synonymes de pouvoir, les 
têtes pensantes des trois camps politiques  ne 
trouveront jamais rien de mieux que l'orthographe 
traditionnelle française.  

Grâce à leur savante manipulation, l'idée même 
d'orthographe phonétique est inconcevable pour les 
français, alors qu'elle constitue en elle-même une des 
plus grandes découvertes  de l'histoire de l'humanité. 

Pour entretenir le préjugé orthographique, chaque 
camp utilise les arguments qui lui sont propres.

1°) Les  blancs 
 

Aux temps anciens de la royauté, l'orthographe a été 
inventée par leur courant de pensée à des fins de 
ségrégation sociale, vers 1640. 

Parmi les Défenseurs de l'Orthographe, les blancs 
entendent bien ne pas se salir les mains. La 
supériorité qui, selon eux, est liée à leur science leur 
interdit de se mêler aux travaux ordinaires. 
 

D'après eux, la maîtrise de l'orthographe est un bon 
moyen d'échapper aux métiers réservés à des 
roturiers, par exemple à des "plombiers polonais". Ils 
font même semblant de croire qu'ils apportent une 
chance irremplaçable aux écoliers français en leur 
apprenant à écrire ce qui ne se prononce pas. 
 

Ils n'ont pas encore réalisé que les aristos formés de 
cette façon avaient été les premières victimes de la 
guillotine sous la Révolution. 
 

Leur devise: "Quitte à former des SDF, autant qu'ils 
soient très cultivés." 
 

Cigales de l'inutile, vieux fous aux habits râpés, ils ne 
savent pas compter, et réclament sans cesse "plus de 
moyens" pour remplir leur tonneau sans fond. 
 

Ils ont alors à faire avec les VDO bleus, qui ont de 
bonnes raisons d'être généreux avec eux. 

2°) Les  bleus
Les bleus en général ont pour devise: "les affaires 
sont les affaires". Parmi eux, ceux qui se rangent 
parmi les Défenseurs de l'Orthographe  y ajoutent la 
devise: "chacun son métier et les ânes seront bien 

gardés." 
 

Si les bleus sacralisent eux aussi cette orthographe 
inventée par les blancs, c'est parce qu'elle entretient 
l'ignorance et la naïveté populaires, ce qui leur laisse 
les coudées franches pour faire les filouteries qu'ils 
veulent  au niveau des affaires. 

Les bleus mettent le plus grand soin à cautionner  les 
charlatans blancs et les charlatans rouges pour le 
gâchis scolaire qu'ils entretiennent avec tant 
d'efficacité. Leurs médias ne donnent jamais aucun 
point de vue critique sur les réformes ratées qui se 
préparent dans l'Education Nationale ou sur  les 
vérités gênantes de l'orthographe française et de la 
francophonie. 

Ils rejettent volontiers sur les enseignants de la base 
la responsabilité d'un échec scolaire programmé en 
toute connaissance de cause, et ils ont alors la 
complicité  du  troisième groupe.

3°) Les  rouges 
 

Contrairement aux apparences, parmi les Défenseurs 
de l'Orthographe, ce sont les rouges qui sont les plus 
zélés et les plus efficaces . 

Une première raison à cela, c'est d'abord  la 
connivence de leurs princes avec les blancs et avec 
les bleus pour un même objectif commun 
obscurantiste, qui leur permet de confisquer le 
pouvoir, entre princes.

Deuxièmement,  ils ont besoin du gâchis scolaire le 
plus étendu possible pour fournir à leur révolution les 
troupes dont ils ont besoin. Les flambées de violence 
périodiques leur montrent que leur calcul est exact et 
qu'il ne faut jamais désespérer.

La  dualité apparente entre blancs et rouges permet 
de donner l'illusion de la démocratie.  Elle permet 
aussi aux chefs  de chaque camp de garder bonne 
figure devant leurs  troupes respectives en rejetant sur 
l'autre camp  la responsabilité de l'échec éducatif 
attendu.  

Dans cette dualité apparente, les rouges avaient 
besoin d'un créneau propre au niveau du discours. 
Celui qu'ils ont trouvé consiste à dédramatiser les 
fautes d'orthographe.  C'était l'astuce nécessaire pour 
avoir bonne conscience tout en  formant des citoyens 
incapables de s'exprimer par écrit.
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